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"-fleuve de larmes ...... Cependant, réjouissez-vous
C si vous le voulez ; mais que ce soit dans le Seigneur,

comme Tobie et les anciens patriarches. Heureuses
familles qui bénissaient toujours le Seigneur, dans

" leurs fêtes et leurs repas ! Telles et plus saintes
encore devraient être les noces des chétiens, puis
que leurs mariages sont plus saints que ceux de
l'ancienne loi. Que le Seigneur soit donc béni

"jusque dans vos divertissements. Pour cela, il
faut en -bannir, l'intempérance, les excès, la li-
cence, les discours obscènes, les danses, les liber-

"tés criminelles, mille désordres qui ne sont que
trop ordinaii.es, et qui attirent les malédictions de

" Dieu sur les mariages ; tant de crimes qui pro-
" voquent le feu du ciel sur des maisons malheureu-
" ses, comme sur Sodome et Gomorrhe. Jeunesse
" débordée! Tremblez ! Ce qui n'arrive pas sur vous
" dans le moment, arrivera dans la suite. Le ciel en
"c urroux, vengera, un jour, sur vos alliances, les

outrages que vous faites à celles dont vous- profa-
nez les cérémonies saintes. "
" Chefs de familles, c'est à vous à mettre l'ordre.

" C'est vous qui répondez devant Dieu etdevant les
" hommes, des scandales donnés dans vos maisons,

de votre indulgence et peut-être de vos encourage-
monts à une joie licencieuse. C'est sur vous, c'est
sur vos enfants que retombera la colère du ciel, que

d vous provoquez sur des maisons où le Seigneur est
".tant offensé. "

Il est donc nécessaire, si on veu aire des noces
chrétiennes de n'y inviter que des personnes pruden-
tes, ayant la sagesse sur les lèvres et dans tout leur
maintient.

Remarquez ce que nous dit l'Ecriture Sainte, on
parlant de Tobie. " Voulant faire un festin, il en-
voya son fils inviter quelque personnes de sa tribu"qui
craignaient Dieu, pour se réjouir avec elles. De même,
quand Raguël Maria sa fille Sara, il réunit quel-


